
 

Gustave Roussy présente les résultats positifs de l’étude 

clinique Riviera sur MammoRisk®  

pour un dépistage personnalisé du cancer du sein 

97 % des femmes acceptent une consultation de prévention du risque de 

cancer du sein chez les médecins de ville 

Paris, le 13 octobre 2017 – Gustave Roussy, premier centre de lutte contre le cancer en Europe, 

annonce les résultats très positifs de l’étude clinique Riviera (NCT02997384), réalisée en 

collaboration avec Statlife, société de medtech qui développe des logiciels médicaux de prédiction de 

risque de pathologies pour une médecine personnalisée. Promue par Gustave Roussy et financée par 

la Fondation ARC, l’étude Riviera visait à évaluer l’acceptabilité et la faisabilité d’une consultation de 

prévention du cancer du sein par les médecins de « cabinets de ville » - radiologues, gynécologues, 

généralistes - en utilisant MammoRisk, une solution logicielle innovante de prédiction et de 

prévention du risque de cancer du sein.  

Selon le Dr. Delaloge, Chef du comité de Pathologie Mammaire de Gustave Roussy et investigateur 

principal de Riviera, « l'évaluation du risque individuel et la remise d'un programme personnalisé de 

dépistage par les médecins sont très bien acceptés par les femmes. On s’aperçoit que MammoRisk 

permet également de sensibiliser les médecins à certaines situations à risque qu’ils ne connaissent 

pas forcément. La prochaine étape, une vaste étude européenne en cours de montage, aura pour 

objectif de démontrer qu’un dépistage personnalisé basé sur l’évaluation du risque, enrichi de 

facteurs de risque génétiques, est plus efficace et pertinent pour la prévention du cancer du sein que 

le programme de dépistage organisé existant actuellement en France. »  

L’étude clinique Riviera avait pour but d’évaluer chez des femmes de 40 à 74 ans, la faisabilité de la 

mesure du risque individuel de cancer du sein dans les 5 prochaines années. 

Riviera a été menée en France avec MammoRisk, lors de consultations de prévention avec 26 

médecins de ville - médecins généraliste, gynécologues, radiologues -  auprès de 452 femmes.   

Le taux d'acceptation des femmes est de 97 %. Elles ont trouvé les informations délivrées claires et 

ont bien compris le programme de suivi proposé. 48 heures après la consultation, le niveau 

d’anxiété et de stress était faible.  

36 % des femmes incluses ont été identifiées avec un risque élevé de cancer du sein, justifiant 

potentiellement un dépistage plus intensif ou une consultation d’oncogénétique (visant à détecter 

une éventuelle prédisposition génétique au cancer du sein).  

27 % des participantes présentaient un risque faible.  

Un programme personnalisé de dépistage a été remis à chacune d’elles, comprenant une 

recommandation pour une mammographie, dans un délai minimum de 2 ans, pour les femmes à 



 

partir de 50 ans, identifiées à risque faible, comme c’est le cas dans le cadre des recommandations 

actuelles.  

Dans l'immédiat, l'utilisation de MammoRisk présente  un intérêt notable chez les femmes de 40 à 

50 ans, pour lesquelles une mammographie de dépistage n'est pas standard en France, mais 

néanmoins fréquente sur des critères non systématisés. MammoRisk s’avère aussi intéressant pour 

identifier, parmi les femmes de plus de 50 ans, celles présentant un risque élevé, pouvant justifier un 

dépistage plus intensif, intégrant par exemple l’ajout de l'IRM en cas de risque génétique ou 

équivalent, ou dans d’autres situation une mammographie annuelle. 

Le logiciel Mammorisk a été développé depuis 2011 avec le soutien de la Fondation ARC dans le 

cadre de son action visant à faire émerger une clinique du risque nouvelle génération dédiée au 

cancer du sein. Pour François Dupré, directeur général de la Fondation ARC, « la Fondation ARC, qui 

accompagne depuis 2011, les travaux de Suzette Delaloge sur le dépistage adapté au risque individuel 

de chaque femme, se réjouit des résultats de cette étude. La personnalisation du suivi avant, pendant 

et après le cancer est déterminante dans la lutte contre la maladie. Il s'agit d'un engagement fort de 

la Fondation ARC. » 

 

A propos de MammoRisk 

Développé pour être prescrit par les médecins de ville, MammoRisk est un outil logiciel de prédiction 

et de prévention de risque du cancer du sein, qui intègre 4 facteurs de risque :  

-  l’âge de la patiente ; 

-  le nombre d’antécédents familiaux (0, 1, ou +) ; 

-  si la femme a eu ou non une biopsie mammaire ; 

- la densité mammaire (estimée par le radiologue ou de façon automatique par le 

module DenSeeMammo). 

Cette approche du calcul du risque a été validée à partir d’une base d’expérience appelée « cohorte 

prospective » composée de 350 000 femmes françaises et de 1 000 000 de femmes américaines. Les 

résultats du logiciel Mammorisk, présentés visuellement sous forme de graphiques, sont explicites : 

ils permettent une verbalisation du risque et d’être facilement partagés avec les patientes et les 

prescripteurs.  

MammoRisk fournit un programme de suivi personnalisé pour toutes les femmes, y compris les 

patientes à haut risque avec par exemple, une histoire familiale importante, des antécédents de 

radiation thoracique, une hyperplasie atypique… 

 

À propos de Gustave Roussy 

Gustave Roussy, premier centre de lutte contre le cancer en Europe, constitue un pôle d’expertise 

global contre le cancer entièrement dédié aux patients. Il réunit 3 100 professionnels dont les 

missions sont le soin, la recherche et l’enseignement. www.gustaveroussy.fr 

http://www.gustaveroussy.fr/


 

 

À propos de la Fondation ARC pour la recherche sur le cancer 
Grâce à son expertise scientifique et à sa capacité à mobiliser les plus grands experts français et 

internationaux, la Fondation ARC joue un rôle essentiel dans la recherche sur le cancer pour 

contribuer à l’objectif de la guérison de 2 cancers sur 3 en 2025. En France et au niveau international, 

la Fondation ARC identifie, sélectionne et met en œuvre des programmes concernant l’ensemble des 

champs de la cancérologie : recherche fondamentale, translationnelle et clinique, épidémiologie, 

sciences humaines et sociales. La Fondation ARC se veut un catalyseur pour fédérer les acteurs et 

aiguiller la recherche jusqu’au développement d’applications efficaces au bénéfice des patients et au 

service de l’intérêt général.  

La Fondation ARC est agréée par l’organisme de contrôle le « Don en confiance » depuis 1999. 

https://www.fondation-arc.org/  

 

À propos de Statlife 

Fondée en 2004, Statlife est une société de medtech qui développe des logiciels et solutions de 

prédiction de risque de pathologies pour une médecine personnalisée. 

L’originalité de l’approche de Statlife réside dans l’utilisation de statistiques pour évaluer le risque, à 

partir d’une méthode de « data mining », appelée kNN pour « Nearest Neighbors », « proches 

voisins ». La société Statlife collabore avec le centre de lutte contre le cancer de l’Institut Gustave 

Roussy. http://www.stat.life/home.php  

 

 

Contacts 

Fondation ARC : Véronique Simon - VSimon@fondation-arc.org 

Gustave Roussy : Claire Parisel - claire.parisel@gustaveroussy.fr 

Statlife : Valérie Hélin - valerie.helin@statlife.fr - 06 82 43 70 10 

Contacts presse : NewCap Media 

Annie-Florence Loyer - afloyer@newcap.fr - 01 44 71 00 12 / 06 88 20 35 59 

Léa Jacquin - ljacquin@newcap.fr - 01 44 71 20 41 
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